
J '

236 GAZETTE DES -CAMPAGNES

rdùbÈiié Abel et l' éné a le des enfant s homms fut
d1ee 19 oct 1870 i Lfit d& DiJïi.rdanalpremienfge

s úsan n qu eí a 3 8 de lEgsý lé 1 hisittìi ïòþ:rlin;ouñula
k p laN g ce r y n.tnadnsiFils de D ieu .,'D 'pice .ut substitude la

Nt.ous cronu esointéresser a.or i ne p r E . Eïfin ce.premier figede-l'Eglise'fut le teps
tile nt un résuinié de iiteré itin de deu::ièiîe oiY topliréit'li 'érition et la prôpagationda u enre.

et tî oîiò eh pitc de 'Ap;lypä pir Brtliéleni Hlol himain ar l'Espi-it : le dou deconseil s'appliquet cetauseî" B uicoup de ens dit le c'inîoi de (ljert ont Le second fige l'li, d ti, copcdall te sciu et crolint encore que I Apoe:lypsc flse ne Sera janis exiii des dix persécutionsjusqu!à onstantin-le-GrandDans cet
quée, enrni o du syle · îgîn itqu e et.fguré us lequel il qâge la vigne do Jsús-Christ fut irroséeparj losang des nareýst écit: C à' aå unie erreur n absurdie ' ötabsurde' - re éfS6d-age.ci e l . .. iltyrs qui coula par torrents, et cette effusion du:san chrétiencroire que Dieu it vou u parler aux rkmes pour nej dura.pendant.les dix règnes dc principaux tyrans-de làterremais être co i .i Le L gotr iApocalyie, 'é cl u gree gn que le drnonscta contre:l'E. L'Eglise deSmyre estficuéélation, or1  ce livre ne devaitamais être interprété, S' ypedecet ý . un iifie eil porterait un titre qui , aurait fait.immédiatement elure du c r dd c.onvient parfin iement à fiage des mrys"e crains rien de.coel'Angede

Un vénér able serviteur de Dieu' Barthelem!i HolzbiU user.. .eiét'''inôt,-eiue-n.d
rc'daurteurdla disciline è, ,g hsq. e Smyrne. e démon mettra bientôtcquelques-unsdeAllemgne, après -'i e o sy éprouvés, etles pruniers dch4itî'es q de ~ Q0  ,fion. nque vcu OC ,osueesrier ît.îuide stres cés lE separl éré.ide Luther, pentdixfå irs"Le secod:jour. de la-eréationa

e rieprIt.- Pa mdedes luieres clemtes qui 1delairèrenit, lin o& Dieu plaa Ifiam'nnt.au mlieu desecux ëst-la figureter é ron .de ce lire. Da eélèbre pa r ses propéties,. Holz- de cet'go de .'Eglis car ce firnaiment représentela-fermetélaier se distingua de >lus par une science upprofondie d et laforce des 'atyrs, queD hpiça auiilieu des'eauxide
Hi lùire dut iiionde qu*il sut. appliquer d'une inirère vrai tontes lestibulations'Uneüntrefigure de cersecond'dgede
tni .durnbl aux vistes conuaies:unces qu'il posé dnit de l'É le e'est las'ccoàdeépic[ue du monde'depuisNo&jusqu'à

I r Stre naiîte. bdon unN et a postérité eomm encèrent.coiiplc . vine 'diîns Inde oe 'd lie ýpldu pn de la sagesse di re de abors offrir des Sietiîïös à Dieu de mêie aussi:ans le se;Ld ." cond âge de l'Eglise'lès hrétides fui-ent indistinctement im.
Hob lwuser naquit en 1613, au inois d'o , o u mols.TA0e ûi ''; pL'qu le uscond Espot ou don du.Sei-lqucns liues d'Aug.bour, fut ordonné prêtre et1039 e ur l td or i de 'tiè ".r.- "û'neur' D uqpu c<s(?8obce.e 0 eatCfllo.i t le 20 m:i 1658ý .. 1 ý1 'O. e troisième â e de !'E lise ge illtidi tif, s'étiid depuisCeci étnt lit, comunençons notre .résumé. Dal oes deux- le p-pé Syliéstre Óoûtantin leGiind j.usqu'a IéonIII etiène et troi.iiie cha pitres de l'A pocalypse, St. Jean, par oidrc Charleinigne -isbi tbeFdeinothuiss hérosie'éleîr'ent,

NotreSeigneur Jésus-Chnist,crit, à septEglises, qui sont tniaeu ni'mete i'pspruretl.doteüdum le plus illustres deles Egses d El hèse, de Siyrne, d Pergamne, tebytir e de l'Eglise quiles conbattirerit ef:'fircntibriller la lumiièeatlio.rdes, de Phihulphie et de Laodicée. Or, ces sept Eglises lqnue dans tout son jo-ur.Les prinmipu mystères de 'n'tre foiscloîr 1inteprémation du venérable Holzhauser, sont le type c est:-dite"ceuxdd la sauinte"Tinité,- de la 'divinité de -JésusEous leqùel eoit décrits les sept iges de 1:Eglise enthoique, Chiist, de son liinanité, .de su filition, dela pioce'ssio- dules sept époques diverses (le son exiytence ici-bas. Il rîporte Saint-Eîp-t; etcàfrent solennellcnientaffirmés et-proòlaiiés.a ces iages les sèpt jouis de la création, les sept iges du monde Mais 'Eglis s'étniit enrichie par l iunificence 'des.princeä etet les sept dons, du -Saint-Eprit. Car de uiene, dit-il,. que le s'imtagridie, plusi'ur de's. umcnmbrcs slaiss6rdnealler au
Segne dnotre Dieu a renferné le cours de toutes les généra. relâcleiunnt ctiêie ids oluptée criminollés. LEglisé dedions et deu choscs naturelles. en sept époques P.r me. e 1i ; :de ;t . e. Le mot P1gamesign ie di.

des e t .. de ' es inâmes dai s vi s ii les corn. oit la 'à issance, car l .. force et laý puissance
Le e d d l'Eglise furent divisées et scndées: par Arius et les:autreserc cer ges, ae. dnsemencement, compreid Il hérétiques. S-l J te vus habitez où:est lé»trôÙe dé Saztntemps qui S'est écoulé depuis .Jé4sîs.luriit. is,à Ee 'V~qevu aitzo etonce d coàtn-jusqu'à saint Li,, (lit saintJca i à l'uge 'é cette Eglise, quezcpape:et martyr, et Néro. bC'est dans cet age que le déinoix sèrvé min nom t''avcz .point ienóücé n a foi.Maisj'ai

p ur aincu u etque l deu paganisme furent chassées 'quel.que chose .1 vous reprocher, qui est que vous avez pariipnr li luumièrc da la Sagesse éternelle qui se révéla aux hontnmes " vous des hoilnes qui tieiät la "doctrine (eBaliaii, le-c-te s'incarnant. 'Le type de cet ige, où la charité fut d'abord " quelenseignait Balo-a pies d'achop'pe'nittrès-parfaite et se refroidit ensute un peu pr suite de'dé. " dearit les n t Iieël,9olië"les irdtop ird ntasuteuýPO Pr uie c'é.c'dv.,lj e srý('~iiil poir les fair" elés'avc les preuicrs .érétiqs, est l'Eglise de*l'Eh)îèse. " fornication, et letr'fairéi mn;e'r dcs viaides c6nsaéréesaux
" Evêque -de ct e tSt.-Jen 'Ange, e est.à-dire û " idoles. Vous en avez a si'piarmi v us q i ennent la doc-

" f sais que de Cette g ,- on trava l et tu..pat c e, etje " t in d s N icobl tes. ' L e trôi ièi ne jour de lit création/du u
" s e e pu- porte es méchants. Tu as éprouvé mdi de est le type de' cetté âfgé'car de inime qu'au;troisiômeteux qui se disent 'pôtres et ne'le sont point, et:tu les a jour de la création les eaux durent, par hiolontéde Diei'eno rov ti ne.ters. u es patient, et tu as s6uffertpþuf on séparord dla terr t etsciss blet n un näine lieu -ainsi

" it s d cu e t 's pas dcon g e. cIuis j ai contre, toi que les tribulations dont-les eaux o it'l a giuoget que l'Eglise -ct
d ire cudeil pre m ière charité . " L e m ot ph se ue ut ' s'tibii de là pai rt'de 's t"r n 's'du p ïuitsiù ;' ä r nt u cder n -eil 'volonté. et aussi grande châte. Cette dernière si fi 'dn s ·'d· i eeur dansgnifcaton eiraort à e. eniee sy aevant a pmUssaInce, one qui:rit!égua"1eut-sautusdnguifidicn erapporte à la ruine dela synagogue. Le.premier -l'enferDe'mèrii encore u'ati t'roisini 'jour .de la cration,

jour de la.crdation1 oûDieurcéa.la lumière et lasépara des la terre produisit les plantes verdoyantes, etlcal'arbres ävecténèbres, est la figure de ce premier fge de l'Eglisé, de même leuis fruits, ainsi dans le troisième fge'del'Egl. use l'eau du
bans cette époque u e depuis Adam jusqu'à Noé baptmefit germer une herbe, verdoyante (ls e/ ste leseen effet, u tué par Ca-l, Seth': fut adultes devenus chrétiens), des arbres (les d rs), des

s rre-leI9et e


